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Danx enfanta 

k r i i l M t rafabonde 
Mardi dernier noua annooelona que 

deux enfanta. Kleber et Chrtatian 
PMvalUa. âgé* de • sa» et T ans. do
micilias tO. rue de Tourcoing, avalent 
quitté te domicile paternel, et avaient 
échoué lamentablement à Waaquehal 
n faut croire que cette aventure n» 
tempéra peu l'ardeu: 

La vérification des poids 
et mesures 

à Roubaix et Tourcoing 

Le* opération» de vérification d*a 
Inatrumenta de mesure des oommer-

agabonde dee'çanta de l'alimentation et dea mar deux gamin», car Jeudi aolr. leur mère' chand» ambuUnta de Roubaix et Tour 
vint enoar* algnaler leur disparition coing sont cloeea depuis 1* 31 mal 

.e NCh«rché, un* fou d« plus.. 
La rérlflcatloB des inatnim-nU In

transportables M continuera à do
micile. 

Lea commerçants de cea catégories 
qui n'ont pa» encore présenté leurs 
appareils, doivent le faire au plus 
fit. La détention d'un Instrument de 

poinçonné J est un cas 

TOURCOING 
An Cercla horticole 

Une réunion général* aura M-, . 
alé«a» 1 _ . ru* de la Oare. le dimanche mesu. , , 
• Juin, a lé h. Une tombola gratuite de procès-verbal 
suurra la conférence mensuelle Des Le bureau de Tourcoing est ouvert 
IS h. 30. le trésorier se tiendra à la ! t o u s , e* lundis de l é à lé h.. 43. place 
dJapoaltlon des nouveaux adhérent» I Charles-Roussel : celui de Roubaix 

est ouvert tous lea samedis de 14 à 
. lé h., 4. rue Nain. 

. , - _ „ . „ Le vérificateur rappelle que dan* 
_ U f O N DES FAMILLES NOM- toute pesée, le résultat de l'opération 
BREUSBS DE SAINT-MICHEL KT doit être le poids net de la marchan-
SAINTE-BERNADETTE. — Perma- dise vendue, donc lea balances auto-
nence et comité, au siège café De-; manques doivent marquer exactement 
geyter. 1. rue Lecombe-Balllon. le d i -aéro à vide, et le poids de* embella-
manebe 8, de 10 h. * 12 h. (et chaqueI g** doit être déduit du poids brut. 
2~* dimanche) pour adhésions, prt- Les grossistes sont Invités à éta
ntes o:e naissances, dossiers pour mé- < bllr correctement le poids moyen de 
daUle* de la Famille française, adres- i I e u n i emballages. Les détaillante dol-
aaa de* prisonniers, e tc . . Les adhé- v e n t niveler et tarer leur balance 
rente nouveaux et ceux ayant des d* façon que l'aiguille marq.iaa.sero 

Le corps des Sapeurs-pompiers 
iw i ' t v imrn 

LA VIE SPORTIVE 

renseignements à demsnder doivent : *_ J^,-*;, 
présenter le livret de famille, la cartel"" 
d alimentation, etc... 

dessus de zéro ? c'est-à-dire aux dé
pens de l'acheteur. Dana la situation 
actuelle du ravitaillement, cette dif
férence atteint parfois 20 % d'une 

Intolérable. Les délln 

balance dénivelé* peut 
| aussi bien avoir son aiguille au-dee-
J *ous ou au-dessue de zéro. Pourquoi 
"9 % des balances trouvées Inexacte* 

L'ŒUVRE DE SECOURS AUX PRI- marquent-elles à vide 5 ou 10 gr. au 
SONNIERS DE GUERRE DU TEX
TILE. — Le Syndicat textile de Rou
baix et environs. 73. boulevard de 
xtelfort. sont priés d'Informer les fa- ' ràtlo'n"'! C'est' 
mille* de sa* adhérente prisonniers d*, quanta aeront poursuivis pour trorri-
gu*rr* qu'un huitième secours va leur perle ou tentative de tromperie (ar
ête* distribué. Le paiement commen- tlcles 1 et 2 de la loi du 1er août 
eera le lundi S Juin de » h. à 12 h ; 1903). 
• t ae poursuivra pendant tout le mol*. -
0* présenter su siège muni du livret, 
syndical d* l'Intéressé et d u n e pièce, 
récent* attestant qu'il est prisonnier. 

AMICALE FEMININE DES FM-
PLOYEES, CONTREDAMES HT SUR
VEILLANTES DE L'INDUSTRIE TEX-' 
TILB. — Dimanche 8 Juin, perma
nence mensuelle de 10 h. A 11 h. 30. 
A l'ordre du Jour : perception des coti
sations, paiement des prestations ma
ladie, prime* communion solen 

WASQUEHAL 
Une réunion du Conseil 

municipal 
Les membres d' 
•nt convoqués ( 

de mal. à la mairie, pour demain sa-

FOOTBALL-ASSOCIATION 

L'organisation 
du Championnat 

de la zone occupée 

P I N O - r O N G 

Le* ebampionats de l'U.F.O.L.E.P. 
RESULTATS DU DIMANCHE 1 " JUIN 

DIVISION D'HONNEUR 
A P N T - A . P B * 15— i 
A . J M W — A R C 1»— ( 
A.JJ.T.—r-A.B.a w— i 

* _ _ _ _ ; 
Alors que quatre des prochain* I DEUXIÈME M M E 

clubs qui seront admis à disputer A.P B R —A R c 
le championnat d* la son* occupée. A.li.R —F.A.B.8. ............. 
Amiens. Rennes. Le Mans et Troyes. A.J.M.W.—A.P N T 

16— 1 
1—17 

la— i 

. 12— a 
7—11 
7—11 

RENCONTRE* DU 1 JUIN 
DIVISION D'HONNEUR 

A.J.M.W contre A.P.N.T. 
A.R.e. contre A.JJ.T. 
F.A.B.S. contre A.P.B.R. 

PREMIERE SERIE 
A.PJs.T. contre A.J.M.W. 
A.J.JT. contre r.A.B.S. 
AMR contre A.P B R. 

«te... Les retraitées sont spécialement m ed l 7'juin, â 18 h! 

En outre, un marché était passé < sous-sols de l'hôtel de ville. 
I avec un entrepreneur, à charge | Avec 1 apparition d'engins plus 

pour celui-ci, de venir Immédiate- puissants, la question se posa bien-
En 1876. les Incendies, dont le ment aux premiers sons du tocsin, tôt de l'installation d'un local plus 

nombre et la violence augmentaient avec deux chevaux pour l'attelage! vaste. Le conseil municipal adopta 
avec la prospérité commerciale de de la pompe A vapeur. i le principe de la construction d'un 

j notre ville, avalent, depuis un cer-i La même année, les sapeurs étaient hôtel-caserne. Un terrain situé près 
i tain temps déJA, attiré l'attention équipés e t habillés aux frais de la de 1 hôtel de ville fut acquis clans ce 

Conseil municipal de nos édiles, sur la faiblesse rela- ville. I.dessein. mais les travaux ne com-
ion ordinaire tlve du service de secours, dont le En 1881. une section de pompiers mencèrent qu'en 1890. 

matériel ne comportait encore que était créée dans le quartier de la; La ville avait acheté deux pompes 
des pompes A bras. Le 27 octobre, Croix-Rouge et dotée d'un équipe-, à vapeur supplémentaires. Jusqu'à 
la ville achetait une pompe A va- ment suffisant et d'une pompe Al ce Jour, le corps des pompiers était 
peur et installait cinquante bouches bras destinée à renforcer le matériel I composé exclusivement de volontal-
d eau dans différents quartiers. de secours du poste central. En res. Dés 1887, une nouvelle réorge-

L'année suivante, le conseil muni- même temps, de nouvelles bouches nlsatlon fut envisagée. La ville loua 
cipal réorganisait le corps des pom- étaient installées. un immeuble, place Charles-Roussel 

Le corps des pompiers fut, en o u - (l'ancien hôtel des Flandres) e t y 
2l"h."30. le'Jeune Robert More'.l*. Qé nuit . A partir de cette date, on tre. doté d u n e caisse de secours,i Installa dix pompiers, qui furent 

âgé de 3 an* et demi, demeurant 301. peut voir un acheminement vers afin de permettre l'allocation de pen- casernes : en même temps, le poste 

Au Queine, on jeun* enfant 
w blesse gravement en tombant 

dan* nn escalier 
Au cours de 1* soirée de mercredi.; P l e r » . e * votait la création d'un poste 

convoquées 

UN APPRENTI EST BLESSE AU 
COURS DE SON TRAVAIL. — Jeudi. 
vers 14 h. 30. un apprenti vitrier. Char-
lé* Oadenne. 15 ans. au aervlce de la 
société * La Renaissance*, s'est blessé 
à la cuisse droite alors qu'il travaillait 
au « Peignag* de Reims», 683. rue 
Bram*. 

Apre* avoir reçu les «oins d'un mé- rue de Maroq, dont le pèr* est pu- ce qui devait plus tard constituer sions aux pompiers victimes de leur ' permanent de l'hôtel de ville fut 
decln. 11 fut admis A l'hôpital. sonnler en Allemagne, est tombé dans le corps caserne d'aujourd'hui. dévouement dans le service, ainsi supprimé. 

_ _ _ B _ > . . , l'escalier, alors qu'il se rendait dans) On Installait un corps de garde à qu'à leurs veuves et à leurs enfants, i Le corps comprenait slors quatre-
ETVTRE VOISINES. — M™« Caroline sa chambre pour se coucher. M. le l a maison communale et on décidait La v i l e louait un Immeuble, rue vingts volontaires, dix casernes et 

a _ T » » . » _ ^ ^ ~ * J ~ J — '• matériel < quinze sapeurs auxiliaires ! 
déposé une plainte contre une de ses ne portait heureusement qu'une frac 
•otelnee qui, à la suite d'une discus- ture du b r u gauche. 
•ion. lui aurait porté dea coups. 

EN BELGIQUE 

Quels seront 
les championnats 

de football, 
la saison prochaine? 

L-Union belge de football aa> 
préoccupe déjà de* championnats 
peur la saison prochain*. Voua déjà. 
deux saisons que las compétitions 
normale* «ont suspendu** *t rem
placée* par de* championnat* provin
ciaux ou régionaux, qui n'ont ois* 
tenu qu'un relatif suoeé* d* foui* 
• t n'ont présenté qu'un Intérêt 
moyen. Cette* aalaon. _ tour final 
a ranimé l'attrait du football, mais 
1* Fédération et le* club* *ont —aa-
nlme* pour condamner les enam,-
plonnata provinciaux. 

Trois jour» 

pour un déplacement l 
On a examiné la possibilité d» 

reprendre les championnats nor
maux ; al le ravitaillement me pré
senta pas d'obstacle lnsolunis, I» 
question des transports est moins 
aises à résoudre. Plusieurs clubs d* 

mois qui vont suivre, de plus gran-( " ~ •-"»•—•—» •"*• • « v m v v i n M {division d'honneur ont pourtant fat* 
des facilités d'accès aux deux zones. Organisé par la Fédération, ce tour-jesvolr qu'Us «talent disposée à par-
Là situation serait alors tout autre, i n o ' d ° * <"« "-0OO fr. de prix, aéra Joué, ttr le samedi et à ne rentrer que 1* 

Pour le moment donc, on attend. I * V r n _ c h e S. * ""h. 'auront lieu l - i i ^ i - E T , * " • " " ' " " "•» 
[ parties suivantes : D l u * 1OT^* ' 

U l • i a? i Bouloire Harmand, rue Basse: Boule 

championnat do Word ^jzz/ï&^iï?>CODV* p,tlt-
Bouloire Sainte-Anne, rue du Bran-

PREMIERE DIVISION | s _ a : Saint-Paul Belle-Vue (Cdt Van-
-. . . v a » t i I denbergh* ) contre Poilus d'Orient 
0 . roarcqaou contre Watqnehal <cdt catteau). 
Dimanche les Marcquol» rencontre-' Bouloir* rue de Roncq: Rue Tout ; problème, où le* ciubs de division I 

ront à 18 h sur le stade municipal1 J u " < 0 d t Deldlcque) contre Exposition : et d* promotion représentent u s af
fectif d* 84 unités contre les 14 club* 
de division d'honneur. Aussi, 4 i 

sont déjà désignés, le bureau fédé 
rai, qui avait à s'occuper de l'orga
nisation dudlt championnat, n'a pria 
aucune décision lors de aa dernière 
réunion. 

Il y a à cela plusieurs raisons. La 
première, e t la plus Importante, est 
que le commissariat général aux 
sports s'est ému de la situation, et 
qu'il ne volt pas d'un fort bon œil 
ce retour aux condltlona passées. DEUXIEME SERIE 
Les déplacement* fréquents ne sont A.P.B.R contre AMJt 
évidemment pa5 faits pour faciliter F.A B.8. contra A 111 W 
aux Joueurs l'exercice d'une proies- — Le* match** commencent à Q h. 30 
sion assidue (puisque, paralt-11, nos »ur les tablas du club premier nommé, 
ex-pros ne sont plus payés. Ils doi- I 
vent nécessairement travailler pour An Comité da Nord de la F F T T 
vivre, comme tout le m o n t e ] et les j - _ _ , „ a l r l u „ . tout „ . ',.,„„, 
voyages répétés des Girondins d a m : .fuites o u désireux de safflller à la 
la capitale, tout comme ceux dealp.FT.T asemblèe générale dimanche 
Toulousains ont attiré son atten-ja, à 10 h-, à 1 Académi* daa Sport*, 
tlon... 41. rue du Chemin-d*-Fer. Roubaix. 

Ensuite, le bureau fédéral a estimé 
qu'il était possible que les autorités! JEU DE BGULES 
d'occupation accordent, dans ' « LE T O U R N O I DE TOURCOING 

Ver» des championnats 

régionaux 
On ne peut toutefois pss en' 

une solution de privilège 

j donnée par la cloche de la mairie, qui. Jusque-là, se trouvait dans les Croix-Rouge. 

l'excellente formation de l'Union spor- : l o < l t Oernlers). 
tlve de Wasquehal. Celle-ci qui avait! Bouloire Magenta, nie Magenta: 
perdu la plupart de se* équlpiers pre- Bouleurs des Franc* (Cdt Corrlon) 
mlera a peiné au début du c h a m - i c o n t r « V e r t Baudet (Cdt Leper*). 
p.onnat. mais a récupéré depuis, et! Parties en dix bout», quête au pro
causé des surprises, témoin sa ré - i f l t d M prisonniers, 
cente victoire sur l'Irls-Club de Lam-l GYMNASTIOI'K 
bersart. Il sera Intéressant de voir «M«JS» 
lutter l'équipe la moins Jeune du i « L'ANCIENNE », ROUBAIX. — D!- _ 
groupe contre la Jeune équipe marc- manche g Juin, à 9 b. IS. entraîne- d'honneur et les 28 d* division I , 
quoise qui semble retrouver sa forme, ment en plein air sur le terrain du 
comme le prouve sa courageuse exhl- j f ^ t e , roubaialen Pour tous le* gym-
bttion du lundi de la Pentecôte. 

d'avoir la perspective d'un retour 4 
l'ancienne facilité des communica
tion* dans le pays, on prévoit. tMa 
à présent, qu'on s'orientera ver* daa 
championnats régionaux qui groupe
raient e n principe les 14 clubs 

UNION SYNDICALE DES PENSION
NAS CIVILS ET MILITAIRES. — Réu-

lon générale le dimanche 8 Jul 

PHARMACIEN DE GARDE le d l m a n - 1 - l u r n l , , f l l u . , . . . 
UN VOL AU STADE. — Un Jeune che 8 Juin. M. Hostaux. avenue c lé - SAff l tUI 7 J U I N : L ouverture du stade naut ique 

•portlf. M. Léonard Rlsselln. 21 ans. menceau. pour le secteur de Wasque- Hôtel de ville: de 9 h. à 12 h. et de' Le stade nautique de Tourcoing sera 
courtier. 24. rue d'Tpres. s'était rendu hal et Flers-Breucq. 114 h. à 17 h. ouvert au public à partir du samedi i"5""n" Vu".lèse c\f*"d7ï'HAt*ï d'.~v"iile" 
jeudi soir *u stade Maurlce-Maerteus P A S S A G E DU PERCEPTEUR à la1 Caisse d'épargne: fermée. 7 Juin, à 9 heures 
pour s y livrer aux Joies du aport. i , a l l e ^ , ê t t t r u e Jt^n.Uixt. le mer- Bibliothèque communale: de 14 h. à 
Quand 11 regagna le vestiaire. 11 cons-lC T P d l u , u l n d e , 4 à , g n p o u r „ 17 n . M . 
tata que Ion avait fouillé ses poches, pfreption. des contributions, taxes et1 Bibliothèque populaire: de 9 h. à 

11 h. 30. 
Bibliothèque catholique: de 9 h. 30 à 

10 h. 30. 
Consulat belge: de 8 h. à 12 h. 30. 
Famille du soldat tourquennois: de 

B A S K E T B A H . 

et qu'on y avait enlevé 264 francs. , im Dot* divers 
CHAMBRE SYNDICALE DES Ol'- ! APRES LA VACCINATION ANTIVA-

VRIERS DU BATIMENT. - Aide aux, R I O L i g i E . - Les personne, et en-
ubl Jeudi la vaccination prisonniers de guerre. 

mères ou femmes des syndiqués pri-
Les pères.: f a n u m y ,n ' t 

Une nominat ion 
! M. André Delbarre, professeur d'alle
mand à l'Ecole industrielle et com
merciale et aux cours Jeanne-d'Arc, 
traducteur officiel de la Chambre de 

AMICALE MICHELET. — La réunion 
mensuelle aura Heu le dimanche 8 
Juin, à 10 h. 15. au foyer de l'Amicale, 
école Mlchelet. Communications au 
sujet des prisonniers. 

MOUVAUX 
UNE DISTRIBUTION SUPPLEMEN-

EXCELSIOR ROL'BAIX-TOURCOING 
— Dimanche. JBq. 1A contre Etoile i . 
Sportive de Roncq. à 18 h., à Roncq. p *£<*!*%£Q.e ItS^VitaSg* 

sur le terrain de Saint-Alexandre 
Sports, 8. rue Bourdaloue, pour y 
contrer, à 10 h., en demi-finale de la 

upe de propagande de l'Union de 

y : Ce match se Jouera au profit de* i 

merr» ou ivmuics u*» . , , . « . M u « pr'-; 0u la «vaccination antivariolique, sont ' " " " " ; V ^ V i 7 h à l l ï commerce, vient d'être nommé tra-; TAIRE DE SAVON POUR CERTAIN 
r ^ T ^ n 1 ^ I L ? / ^ * a I ^ r , ? ^ H,̂  I »'"•*• ""'"• " ° ' « n t obligatoirement 9 ?J * 'J ? , " . ' ' % , . d . o h à 12 h lucteur Juré prés d . la Cour d'appel CATÉGORIES DE TRAVAILLEURS. •.slème secours sera payé à partir du M représenter aux séances de révision g a l i o n de 1 a famille, de 9 h. à li n. d e Dou^ *~ o u v r l e r s dont 1 emploi nécesi 
mardi 10 Juin. Se présenter muni du q u l M tiendront le Jeudi 12. de 8 h. 30 e t ae 1 4 n * 1 7 h-
livret syndical et de la dernière cartel» g n â 4 l | e d M fêtes rue Jaan-afacé. Chambr* de commerce: 
ou lettre de leur prtsonn-.r- ' 

Toutes nos félicitations. 

_ le Centre et de 10 h. 30 à 11 h 
de » h. 30 à 11 h. 30. ssuf les dlman- „ : i , annexe rue de Roubaix. pour le 
che* et lundis, à la bourse du travail. | capreau. afin de faire constater le 

11 h. 30 et de 14 h. à 17 h. 

CROIX 

Au sujet des distributions 
de tabac 

Le* cours publics 
d'arboriculture fruitière 

nanche 8 Juin, à 10 h.. 
Jardin public de la Croix-Ro'ige. 

- - , „ , . . ! Lasser. Jardiner chef de la ville, 
e.A d ^ l a n ^ r r t ' g ^ j g \ > - * L » ~ ' «J-JSSL 

de tabac qu Ils devront debtt*r chaque 

plol nécessite 
j des contacts fréquents avec les pro-
i dutts alimentaires, ceux qui sont occu

pé.; à un travail très salissant cmétal-
i luiotle, manutention, chemins de fer, 
j Industries chimiques. Industrie du pa-

au pler, imprimerie, textile et peaux, 
M cuirs, vêtements, pierres, etc.) sont 
re-. invités à retirer un Imprimé spécial 4 

l'hôtel de ville, bureau du ravitaUle-

A Ja mémoire d'un brave 

A 9 h . 

LE RATIONNEMENT. — Pour tous 
'«•« changement* : Inscriptions nouvel
les, changements de domicile, nais
sance*, décès, etc.. 11 est indispensa
ble de ae présenter au aervlce du rav 
tai.iemeu 
carte de 

, A LA MATERNITE. — Demain a a - ^ ^ r k a ^ t ^ n t s sont invités à se four-! cernent e t taille en vert des arbre*; qui concerne la profession 
Imedl de 14 à 16 h . consultations pré- ' n l t * dans le débit^ de tabac de l eur - '™» 1 "»: palissage de la vigne et du Les commerçant, et les artisans indi-

r ^ i ( , natales à la maternité municipale. 2. q ù ^ e r Chaque débitant commen- **<*«• |queront leur numéro d'inscription au 
l église saint- p l E o e r é g i o n , ioua la direction de ç a n t à Mrvir à 8 h.. 11 est obligé de 

toutes les personnes présentes,1 UNION FEDERALE DES COMBAT 

place de Tourcoing 
AMICAL-CLUB DU CRETINIER. -

Dimanche 8 Juin, réunion de la com 
mission et des joueurs, à 10 h.. a\ 
siège, 33, rue Haugedé. Lee Jeunes gem 
qui désirent faire partie du club 
sont invites. 

ATHLÉTISME 

LES CHAMPIONNATS 
DÉPARTEMENTAUX 

Ainsi que nous l'avons annoncé, les 

u . u m 5 r . n , c S e d a P a L u i ? ! ' £ , £ Œ TS^sTSuF"'* ^ ° " ~ ^ * • * » 
Quentin. Amiens. Albert. . 

Le stade de l'Irls-Club-de Lamber- rAssoclation sportlre 
sart sera le théâtre d'épreuves très d a t e i cl-aorè* • 
vivement disputées. q»m*Hi r inin a • 

La région de LUle-Roubalx-Tourcoing j^îte^L i* h 

en deux ou trois série*, avec, 
tuellement. une Interruption d'actl-
cltè de deux mois pendant les aa-
maines le* plus rigoureuses de l'hi
ver. H 7 aurait, comme maintenant, 
un tour final. 

Le cas du Daring 
Il reste pourtant à examiner le cas d* 

Flandre", . " T f f i E E u l de' ^oufflerï ^ t a l n s c l u b . qui ont r e r t n m t d*-
" • - depuis deux ans, de même q u * 

Au programme: éclaircissement des ment. 
, m.'?n»i'èrri.'"Id7'T« frulta ; maladies et Insecte* qui atta-j Ils 1* rempliront lialblement et fe-

it . rue Jean-Macé, muni d* 1* J 0 " ' . , ^ , , . , , " , „ i , i , V , . r i . „„, . , , quent les arbres fruitiers: moyens de.ront conftrmer par leur employeur 
ravitaillement. I ' u l w Jours I l e a c o m b a " « : èbourgeonnem«ot..pln-, lexactltud* d . leur déclaration en ce 

Les habitants sont invités à se four-
n « ' i i r n , y . i u a a , c u t 1 , « i . u c ci. u u uva I ; I / I I I U W L V . U > « C I m 

pécher. [ queront leur numéro d 
i à la Chambre 

*'est mise à l'œuvre très tôt et elle , 
bénéficiera de résultat* Immédiat*. ° * ! •****••*- «edérouleront au j»rc 

C'est donc une réunion d'importance m u n l c 

qu'offrira la Ligue du Nord d'athlé-

pes populaires d* Roubaix. Rendes- celui d'autres cercle» qui ont pro-
vous a 8 b. 43 sur la place. greaaè. On voit, par exemple, laa 

J E U X A U P R O F I T promotlocnalree de Beerlngen e t d* 
DES PRISONNŒK8 | ̂ ^ T p a T , ilSSÏÏuxî.h0n<"-

ROIBAIX. — 6amedl et dimanche | La 6ituation du Daring est spéciale 
aussi. Pour des faits de oorrupaton 
commis par un membre du oMb, 
fautes dont celui-ci a été rst»*mii 
responsable, le Daring a été ren
voyé en promotion 41 y a deux ana. 
Cette sanction est apparue fort s é 
vère a certains qui ont Joué un roi* 
actif pour la provoquer. Dans le foot
ball bruxellois, l'Entent* des grands 
clubs a Invité le Daring t le t i icadw 
aa place en son sein, ce crue ce c lub 
a fait Les autres clubs de la capi
tale seraient fort contrariés at on, 
considérait le Daring comme un club 

l'école aux 

; samedi 12 

(Samedi 
Martin, sera célébrée une messe an- j^,,, 

« r ^ ' . T r t ï . T o * 1 , ! sT.r^l4 ede La^Noè1! A L * SOCItTÊ DE GYMNASTIQUE! ju«qu'à épuisement complet de maréchal des logis Bernard ae LA r.oe.i , . — - « . „ . » . , , - _ T „ j , „ . „ . w l . .•,«.* 4r.tirn.n-r — -' 
décoré de la croix de guerre et de la « L ESPERANCE . . — L* dimanche 8. stock journalier, 

a 9 h. 30. en salle fètes. rue Isolent tenu médaili- militaire, décédé des suite* 
d* se* blessures, le 10 juin 1940 Jean-Macé. se tiendra la réunion gêné- être remis à chat 

I rnard de La Ho», maréchal 

registre du commerce 
des métiers. 

Les demandes dûment remplies doi
vent parvenir, mairie de Mouvaux. ser
vice du ravitaillement, avant le 10 

Hostaux 
TANTS. — Une permanence au 

que les clients'pour les membres et les familles des 
Il ne peut prisonniers de guerre, demain samedi *"-" *i? 

personne qu'un 7 juin, de 15 à 17 h . a la Maison des J u l n I s 4 1 ' 
e de :a société munie.pale de gym- paquet, soit de tabac ou de cigarettes ; amicales, rue du Hase. Les familles CAISSE D'EPARGNE. — Le bureau 

«•>*'loÈui~de* éléments" d'observation nastlque « L'Espérance s de Waaque- ou de cinq cigarillos ou d u n e certaine des prisonniers sont Invitées a. fournir sera ouvert a la mairie, dimanche, de 
du 1" corps d'armée fut grièvement bal. A 1 ordre du Jour: réorganisation quantité de tabac a priser. les renseignements suivants: nom du 10 h. à 11 h. Administrateur de service: 

940. par u n e d e s répétitions hebdomadaires et au-1 _ _ _ _ _ [prisonnier, prénoms, date de nais- M. Kléber Malfait. 

Plua de trois cents élèves ont déjà 
demandé leur inscription, ce qui fait 

Prix d'entrée: 3 francs. 5rf,TOl' "f"" 1 » n n * » P">chaln* une 
Rendex-vous dea athlète» à 13 h. 30. D<,''e phalange sportive acolalre. 

au vestiaire: remise dea doasards * M- Bartsl. Inspecteur principal 
13 h. 45: premier appel a 14 h.; pre- ' éducation et aux sport» * fait «avoirI Dromotlormaire car ch 
mer d é p a r i a 14 h. 15. qu'il assistera probablement à cette ; E _ ^ ! _ „ „ „ _ f . ~ ° 

Rendez-vous des membres du Jury manlfeetation. 
à 14 heurea, au terrain. — — _ 

sens de 

EXCELSIOR ROUBAIX-TOURCOING. 

rivaux y perdrait deux fortes 
cette». En ce moment. 
financier a un poids sérieux daaa 

4 Creil. le 9 Ju 
bombe d'avion. Excessivement calme; tre* questions lmpo 
devant 1» souffrance. 11 demanda quel 
ae* camarades blessé* fussent relevée WATTRELOS 

vsnt lui et U 

Jambe gauche. 

dans la nuit. I N VEI.O DISPARAIT. — M Gaston' 

L'exposition de travaux 
au patronage Sainte-Anne 

Le grand parc public fera ouvert »>rce. profession, grade, domicile ac-j R r O . F N . B A R Œ I I I 
j - j tuel, situation de famille, a-t-11 déjà I M A n i , V ' 1 1 ' ' D A n u v t L 

m a r ( " ! été prisonnier en 1918, adresse du V O L AU POULAILLER ET AU CLA-
Pour répondre a certaines réclama-1 camp. P1I:R. — Une plainte a été déposée au 

ap-é» avoir aubl l'amputation d* >»)f->>i7..î<fc. 34'"âiw"llVmeura*nt™Le" t l o M ' *•• " nialre de Tourcoing Infor- J I R Y CRIMINEL. — Les listes pré-! commissariat de police par M-» Ha-
I senne* a 'rjorté oi'ainte pour vol de m * u Population qu* le grand parc p a r a t o i r e J d u J u r y criminel seront dé- zard, née Armande Ooubé, demeurant 
là* bicyclette qu'il avait déDosée vers PU D , 1 C » t l i momentanément fermé, p o s é e s , p o u r I e s cantons de Tourcoing- avenue du Docteur-Bouret. 25. pour 

10 h 30 contre la façade de i estaml- p o u r P» r m ettre d y exécuter des tra- N o r d e t N o r d - E s t . du 13 au 27 Juin vol. la nuit, dans sa cour, de sept 
! net Duquesnoy. rue Henrl-Brlllaut. , v * " d î T ? U M-K!'Jr- . l^S™.".'",*' ^c lus . au greffe de la Justice de paix poules, un coq. quatre lapins et quatre 
I a n v awi« n n j a n n i v r r a r i * ' . * ° ' * " ' 1», dernld-r*. tempête a ré- d esdit» canton», rue du Hase. a« ter et. pigeons. Les malfaiteurs ont opér* 
l S r _ _ ï - _ _ V l t ' ï l S _ _ ! ^ q ' ^ i l ' y . ' v a l t ^ e u ^ l e V ^ r e 1 1 " - ! - , ' " « » . SECOURS MUTUELS! PHARMACIEN DE GARDE le d i m . n -

I générale qui était fixée au 8 Juin, ne: ,~ e 8 t « q u e f a l t eD „ moment le SAINT-LOUIS. - Permanence ouverte che 8. M. Plhen. rue de lEgl.se 34. au 
(pourra avoir lieu. Néanmoins, la com- service de* Jardins qui aura terminé; tous les premier et troisième samedis, Pont, pour Marcq et Marquette. 

L'exposition de* travaux de couture oila»ion. voulant tenir sa promess* en ces travaux mardi prochain du mois, de 14 h. à 18 h. 30. pouri H A I I IIU^ 
de jeune* entanu d u patronage SainM-ip, q u l concerna le* sociétaire* prison-! L - p a r c sera donc ouvert de nou- 'règlement des cotisations et tous ren- xaja—a^ajxii 
Ana* a obtenu un trèa beau succè*. j mer», prie le* famille» de ce» dernier» v „ u i» mercredi 10 Juin. I geignements. | AU COIN DE TERRE HALLUINOIS. 

Ouverte dans la salle du patronage.: d e w Présenter le dimanche 8 Juin. ^ — - — permanence, demain samedi, de 
boulevard Zola, elle groupait e n v i r o n , , u siège, entre 11 et 12 h . le trésorier — — — — — - — — - — - — — • — — — — — — — — . 10 h. à 12 h. et de 14 h. à 1» h., au 
deux cent* ouvrage» tels que tapis. _. tiendra a leur disposition. d 0 matela- . M. Lorldon habitait 192.1 
lingeries e t c . . onfectionnés cette année 1 I A R M O N I E . L E S E N r A N T S DE LA rue de'Sallly. 
par la» petite, fille* du petronage. L Y R E . _ D t m a n c n e , k , , n _ N O U , p n o u J „ f a m m e d'agréer l ex -
agèes de six à douze ans «lége. répétition générale Le cours de pression de nos sentiments de condo-

L*s nombreux visiteurs qui i ont K } l f è ^ d e „ ^ m » i n e prochaine aura léance. 
v'e™r»rUonTe«nchami tè»'d* îi. bonne ; " u " mardi 10. à 1- u. i 
èxécu™on0'ate5 tra'va'T'e* le goût ap-' UNION DES MUTILES ET RCFOR-! L A SURVEILLANCE DES CULTU-
porte par le* enfant* dans la contée- MES. — Permanence le dimanche 8. à R E S . _ M Léon Bouzin. 50 ans. de-
tion de» différente objet*. l 0 h 3 0 ' P ° u r l e règlement de* coti- n^u-tnt boulevard de Fourmles a Rou-

II convient d* féliciter le* Petit** :s*tions et renseignements divers. b m l x „ u n e dmaine de Jeunes gens at 
Soeurs d* l'Ouvrier et leur* collabo-1 L E CONTROLEUR DES CONTRIBU- enfant* ont été surpris ce* Jour» der-! p a v e d u Boyau, à Baisleux. "lorsqu'il a^yri{"e\ niai d^lvënT en"^elr"e"la~dé-
ratrices de* résultat» obtenus. Un pe- TIONS directs* sera a la disposition nier», alor» qu il» arrachaient de l'herbe i v l t v e nir a lui trou cycliste* chargés claratlon. Jusqu'au 10 Juin, S la mai
nt comptoir de vente, installé dan* la de» contribuab.e» le samedi 7 Juin, de dans des champs. d € lourds ballots. ' r l e bureau des cantonnements, où 

paroissien, en le regardant 
devant se* proportions in: 

Combien dé temps durera sa re 

â rinirirnr Tnrffot à RnnKaix — Rendez-vous des athlète* sélection-1 lCT problèmes sportif». Aussi p e u t - ^ A I institut l u r g o i , a KonnaiX n e s p l a c e d e l a Lltxrtt d i m a n c h e . I être certain d* —lr les autres c lubs 
Deux séances spéciales du brevet! à 12 h. 15. afin de ae rendre à Lam-l de la capitale modifier la formule «a» 

sportif national «ont organisée* pari bersart. mtnltre t rendre l a compét iaoa » * . 
' cessible au Daring. 
! 11 faut admettre aussi que cetal-

ést extasié domiciliés à Pérenchie», où lia ont été I c) mérite un traitement apéelal. Ea 
•pçonnèes.ipns en flagrant délit d* vol de blcy- | l e g événements n'avaient pas eun-

u r t e " e r q u e ' : C D é " r é , au parquet de Lille 11» ont I î ^ t r o i f / h ^ ^ ^ ^ ^ m Ï Ï T Î — l 
bientôt, le coq reprenne aa tâche «lien- été écroués. D'autre part, une fillette «f* P « * » b l e , o u ? ^ " , ™ * * _ J ? ™ _ 
cieuse mai» utile. |de 12 an», domicilié* che» se* parents j r l n K serait classé pour reprend— s a 

a Pérenchie». a été arrêté* pour vol ! place en division d'honneur, ea o n 
d'une bicyclette de dam* commis le lui Impose d'attendre 1* retour a l a 

norme pour entreprendre aon effort 
de redressement, la sanction l'aura 
frappé deux fols — voir* trois — 
plus longtemps que ses Jugea I* vou
laient. M P . 

Le dimanche 8 juin 
sera la journée du Comité 

d'entraide 

Lille. proxl-rue Royal 
mité d'une boucherie 

Par la suite, cette bicyclette fut 
abandonnée dan* un endroit désert en 
bordure de la commune de Pérenchies. 

^ ; | p ^ 2 e \ f l r ^ , . Q U a e t é ^ c o n T é e T u n , 

des prisonnier» et des mobilisés de la ; fc»-*-c««-. 

duo 

54, rue Oustave-Desmettre 
COMITE D'ENTR'AIDE AUX PRI-

I SONNIERS. — permanence en vu* de 
la remise des lots de la tombola, de-

! main samedi, de 14 h. à 18 h.. 101. rue 
ide Lille. 

RONCQ 
| LOGEMENT ET CANTONNEMENT 

Lundi dernier, le préposé des doua- D E TROUPE. — Les habitants ayant 
nés Souben se trouvait de garde au , _ , d e , militaires durant lea mots 

BAISIEUX 
Un douanier est assailli 

par trois fraudeurs 
Deux d'entre eux sont arrêtéi 

prisonniers 
commune, organise pour le dimanche 
8 Juin, un* collecte sur tout le terri
toire de Bondues. Les membres du 
Comité passeront a domicile et re
cueilleront les oboles que la générosité 
offrira. 

Nul doute que chacun ne réserve 
bon accueil aux quêteurs et ne dorme 
largement, en pensant à ceux qui sont 
éloigné» d* cbez eux. 

BELGIQUE 
E V R E G M E S 

Ils ont été l'objet de procès-verbaux. n l t s a r r eta et. questionnés. Us rté- d e , ' formule» Imprimées sont à leur 
I sTCnt* [clarérent qu'il» transportaient du sel- ' disposition 
L X ~ I l _ l g , e M d e s pommes de terre. Ils ajou-i _ _ _ _ _ _ _ 

DU COMITE D'EN-; térent. menaçants, qu 11» étaient dé

sali* d'exposition, a reçu de aon coté 14 a 15 h., à la main*. 
de nombreuses visites; le produit de L Y S 
cett* vent* a été affecté a 1 œuvre du a. * -» 
patronage. DECLARATION DES LOCAUX VA-' F N r A V E U R 

CANTS. — Il est rappelé aux proprié- T R V A i D E . _ Nous"sommée,"he~ureûx~de ; cldé* i passer, coûte que coûte. Sans 
; taires et gérant* d* loe*ux vacant* , l g n a i e r it g M l e q u e vient de faire en i «émouvoir, le préposé fit basculer lesl 

UNE APFAIRE DE COUPS. — Di- 1 u ,!» » ° n t t « n u • d ' , n f » l r e I a <"c1»- faveur du Comité d'entraide. M""j'«cs »ur le sol 
manche dernier, ver» 21 h . trois Jeunes, r » t l o n * '» mairie. Plusieurs de ceux- De*iee-Leclercq. rue d* Roubaix. 187. L*8 « o l s fraudeurs se jetèrent a.ors 
gen» en goguett* s* présentaient au ^ n'ayant pas encore «atlafalt à cette • Q U i . a y a n t organisé dans «on débit unisur lui et une lutte a engagea dans! 
café Saint-Pierre. 29. plac* d* la „ - , déclarmtion. «ont invité* a la faire J e u d 4 i3l a rtmlM a u comité la (laquelle M. Souben allait avoir le des-

HEM 

berté. tenu par M Measian «t com- i d'urgence, à la mairie <* „ , '<*«" •* 
mandèrent des consommation». jusqu'au 10 juin, dernier délai. 

L* tenancier refusant de les servir 
le» trois arrivants prirent très msl la 
enoae et 1 un d eux. M Jean DedoJe 
20 an*, alla même Jusqu'à porter des 
coups d» poing à M. Messisn et. bran-
dlssant une chaise, u la lui briaa «ur, M o r t BOUT 1> F r a H C e 
le dos. ' 

IA commiasalre de po..c« enquèt*. Demain aam*dl a 10 h . en 1 êgl!-e 
Sa;nt-corn*u:e, un oblt sera célébré à 

PASSAGE DU PERCEPTEUR au café la mémoire d* M. Jules Lorldsn 

lorsqu'il lui vint l'Idée de lacérer 
les sscs dont le contenu »e répandit, 
immédiatement k terre. 

Aux appels de M. Souben, deux 
préposés accoururent et se sal-

BONDUES 

Le clocher est démuni 
de son coq de 1.380 fr. 

REVISION DES ALLOCATIONS MI
LITAIRES. — Une révision des droit* 
de* familles de mobtlt*éa au maintien 
de l'allocation militaire est Pw_ r , '« ir ir*nVdedeux~deV fraudeur» T François on l'cbligealt depui« de long» mol», le 
par la préfecture. A cet effet, les béné-1 H o c h e p i e d 2 8 a n s houllleur. hameau coq qui girouettait au sommet du clo-
Aeialres sont invités a retl™_* '* du Cornet, k Templeuve 1 Belgique), et cher de Bondue* a quitté son perchoir 
mairie le queatlonnaire* n*cea*alre i A ] b e r t i^edercq. 23 »n«. tiseerand. mé- Des ouvrier» spèciall»é» ont anené a 
qui soigneusement complété, devra être I m , c o m m U n e , hameau du Caseau. bien la tAch» de le descendre. Car 
-etourné pour le 10 Juin, dernier dé-; T o u , d f u x e n t été déférés au par-, si minuscule qu'il fût d'apparence. 1* 
*** quet de Lille. galllnacé métallique est bien lourd 

Cross, lieu habituel d* ia perception, dat au 33> RI. , mort au champ d hon- LE SERVICE D'EBOUAGE fonction-i Le préposé Souben ne porte heureu- Essayes donc d e le soulever.... 
le lundi 9 Juin, de 14 a n h , pour la naur, 1* 10 Juin 1*40. k Avançon* (Ar- nera comme de coutume le samedi 7,'sèment que des contusion» sans gra- On l'a dépoté dan» un» chapelle la-
pereeptlon de» contribution». denne»), dan» sa rf année. Fabricant, à partir d* 13 heurea. vite. Itérai* à l'Intérieur de l'église où maint 

PÉRENCHIES 
Deux vieux rentiers 

sont trouvés asphyxiés 
dans leur lit 

_ M _ 

A SAINT-ANDRÉ 

Singier contre Delcrolx 
La troisième réunion organisé* par 

I I S . de l'Abbaye a* déroulera diman
che k 15 heure*, dan* la «ai a un «se 
sali* d* gymnaatiqua du stade Donat-
Agach*. 

Un grand combat de weltera verra 
Slngler. lé populaire boxeur d* l'Ab
baye, essayer d* prendre sa r*v*s__ 
sur l'excellent Delcrolx. de Llévtn. S 
aer* suivi avec Intérêt. 

Le professeur Lésndre Hugo, qui M 

Deux vieux rentier». M. et M"" Mo-
relle-Ricorne. demeurant k Pérenchies. 
ont été trouve» morts dans leur lit. 
dimanche matin vers 10 h. 30. par l c ' r 
fille et leur gendre qui habitent p."è» 
de che* eux. 

M. et M-< Morclle avalent été 
asphyxiés par le gas d'éclairage, une 
fuite s'étant déclarée au tuyau du ré
chaud k gas situé au rez-de-chaussée. ! &me 
Leurs corpa étalent encore chauds 1er» 
qu'on »» porta k leur «eeour». Mal 

Mort pour la France 
Par l'intermédiaire de la mairie 

de Wattrelo», l'administration c o m - de al "beaux combats dans 1» région •* 
munale vient d'être avisée du décea * Part», far» trol» round* d'cxhibltaam 
d'un habitant d* la commune. M. ' i ^ e , , " " " , J&«£L, m*mna* *'**" 
f lrmln Duponrheel, mort pour U parmi le* rencontra d'ainat*—a. aw-
France. le 4 mai 1940. iton» celle qui mettra aux pria** la 

Originaire de Wattrelo*. où 11 n s - nouveau champion du P**-de-c_ta#sy 
qult le 27 Juillet 1»0«. M. Dupon- Raymond Renet, k l'espoir Albert Dat-
cheel appartenait au il» groupe dei as. acTleux prétendant au titra 
reconnaissance d'infanterie. Depuis ch

r?mq40.utrUe. ,'<co1ml,._ complétsav 
une qulnxalne d années, 11 demeurait cette reunion: Wlsmareck et Mont, i 
u Evregnle*. où U jouissait de la coin- Llèvln. seront opposé* k Dnant «k 
sldératlon unanime de la population, wmay; Smldllck. Frrvet *t Paul, • I 
I! laisse une veuve e t un enfant de 1 Van Rysael. Binteln et Dlarlck, da TV 
deux ans e t demi. 18. Abbaye. 

k laquelle assisteront les an- NATATIOM 
SWTMMING-CLUB DE ROURaJX. • 

tou» le. soins furent Inutiles pour **'munKitt e t , „ e r r f a I , u ^ ^ ^ ! Culture ^ « l q u * f o u r l e » ga 
r>nnt>it>F à '_ VIP *.*._ . .̂ _ . . . __ . • lUlvEnt ou non 1 entraiDêmcat m 
rappeler a la vie^ s , T a etlébTH. j , l u n t U e J u l n à 1 0 h..lt*tion, le aamedl. k 18 h. 15. 

Trou arrestation» pour volt 
de bicyclette! 

Les gendarmas de Que«noy-»ur-Déû> *"""*• 
procédé k l'arrestation de deux 

•n na-
. . J . _ - » . i 

en l'église pnrolsaiale d'EvTegnles. L» 24 bia. Od'Plac». k 18 h. En outra, «sat 
population tout entière est. «n outre, exercice* d* maniement de ban* à s**. 
Invitée k assister k ce service r e l l - o n t lieu tous les mardis, k 18 b. Ça, 

la famille de ce fcrave nou* pré-
dans une salle spécialement amena 
Prennent part obligatoirement 

tou» la» équlpler» a* w*t*r-| 
i manœuvre*. Aldo sturma «t Del Me-|S*nton* l'expression de no* a*nt l - j a i n a t q u e j _ , membrs* désigné* p a r l a 
Idlco. tous deux kgè» ds 19 an» et, ment» de condoléance. commission sportive. «V-v. k 18 _ gav 

Feoilleton du « Journal de Roubaix » du 6 jnin 1941. — N' 27. 

E NAUFRAGE DE SYLYANE 

Comme la jeune fille, le regar
dant de côté, n* soulevait aucune 
objection aux façon» de penser de 
son cous.n. celui-ci se montrait 
aatlsfsit. Il avait parlé, elle l'avait 
écouté ; certainement, sa compagne 
se rendait compte qu'il était agréa
ble e t intelligent. Sûr d* lui. Il ne 
put ss retenir d exprimer k haute 
vola as «stlsfaction : 

— Hein ! vous voyez Sylvar.e. 
qu'on s entend bl;n toua le» deux, 
quand vous voulez. 

— Oh '. mai» certainement I répon
d i t la jeune fl.l* en riant : nou* 
avoua des sujet* d* conversation 
infiniment rapproché* «t non moins 

intéressants 1 
— Oui, oui. c'est évident I 
Mais si Pépin constatait la malle* 

du sourire de Sylvane, 11 était inca
pable d'en deviner ia cause. 

Il» arrivèrent enfin k la maaure. 
Mme Lepic n'avait pa* exagéré. 

Chez cea pauvre* gens, e'étslt 1* 
dénuement complet : trol» psuvres 
petits enfants ae traînaient k terre 
sana b.-.s ni chaussure» Le cinquième 
était d îna le» bra» de la sesur alnee 
u'ie grande fille maigre noiraude 
au ' liage précocement flétri par 1* 
misère, et qui sefforeait de taire 
aralsr un* bouilli* d* pain e t d eau 
au bébé récalcitrant. 

; 8ur un grabat, le père reposait 1 
très pkle. le visage crispé par la 
souffrance, avec l'accablement de, 
voir aa petite famille livrée k elle-
même. 

Le cœur de l'orpheline se serra. | 
— Mon Dieu, se disait-elle. 11 n'est 

pa» Juste que de» bambins Inno
cents connaissent la faim et la m a l - ; 

propreté. Est-il normal qu'Us soient 
abandonnés aux soin» d une pauvre 
petite fille qui n'a pas rage d'avoir 
la charge de toute une maison et 
d'un père malade ? Pauvre goase ! 
Elle a douze ana. et déjk elle est 
flétrie comme s] elle avait supporté 
toute» les misères humaine»... La 
société est véritablement mal faite, 
car, avec un peu de bonne volont?. 1 

111 y a du pain pour tout le monde 
aur la terre. 

! L'orpheline s'était approchée d'un | 
'des bébé* particulièrement ss le qui. 
; dans un coin, pleurait allencleuse-1 
I ment. 

_ Qu'est-ce que tu «s. mon pau- ! 
vre bonhomme ? flt-elle en le pre-
B_M dan» «e» b"»s ; fJls-mol un | 
besu rourire et J* t* donne des 
bonb3ns. 

— 6ylv»n* vous s l l es vous salir ! 
remarquer Pépin avec dégoût. 

mioche par terre I i 

La Jeune fille adressa k son cou
sin un coup d'oeil furibond. 

— Taisez-vous I vous été» s tu-
plde I 

Et donnant k l'enfant émerveillé 
un sac de bonbons, elle le reposa 
sur le sol en lui plaquant un groa 
baiser sur chaque joue. 

— Tien», mon chéri, tu partageras 
avec te» frères e t soeur». 

— Comme vous été» bonne, made
moiselle, murmura avec un faible 
sourire le père, qui avait assisté k 
la scène. 

Pour cacher son émotion, la jeu
ne fille commença tout de suite k 
déballer le» provisions et k les met
tre sur la table de bol» blanc qui 
garnissait le milieu de la pièce. 

— Voici un peu de vin r o u r votre 
père, fit-elle en s adressant k la n.le 
aînée. 

— Y en «-.deux litre», fit Pépin ; 
et puis, vous savez, c'est du bon. 
on l'a payé deux francs quatre-
vingts le litre 1 

Une rougeur passa aur le vlsag» 
de Sylvane. Interloquée. 

— Tai'ez-vous voyons, mon cou 
s'n ! Vous êtes d'un bavard !.. Oh ' 
ma tante n'a pa» oublié : tenez 
vo'cl du beurre, du fromege... Ah !.. 
voici des vêtement», des culottes et 
des chaussures pour les petits. 

Mais, k chaque objet qu'elle «or- 1 
tait du panier, Pépin expliquait : 

— C'est du bon et c'est de la 
belle qualité, on l'a payé cher... 

Et sans aucune pudeur, il en 
disait le prix k voix haute, afin que 
tout le monde l'entendit. 

Sylvane était courroucée et elle 
regardait le garçon avec de» yeux 
furieux ; mal» d'entêté ne »e.nî.'.a't 
pas s'en apercevoir et. Impertur
bable. U continuait : 

— Ça, c'est un tricot de pure 
laine : on l'a payé trente francs ! 

C'en était trop. 
— C est une honte. Pépin, talaes-

voua ! lui souffla Sylvane. Mats tai
sez-vous donc ! 

Ne pouvant arrêter le flot de pa
roles de aon cousin, la Jeune fllle 
était partagée entre l'envie de le 
gifler et l'envie de 1* Jeter dehors. 
Seule, la craint* d'un scandale d a l 
la maison d'un malade l'arrêta. Mala 
aon htsltatlon fut de courte durée. 
elle usa d'un moyen pCremptolre. 
Affectant de poser amicalement sa 
main sur le bras du garçon, elle le 
lut pinça Jusqu'au sang, ce qui arra
cha k 1 infortuné Jeune homme un 
cri de douleur. 

— Aie! vous me faites mal. Syl
vane' Qu'est-ce qui venu prend? Je 
ne vous ai rien fait, moil 

— Telseu-vous et allez m'attendra 
dehors! lui ordonna-t-elie. Je vou» 
dirai ce que Je pense de vou» tout 
a l'heure.. Sortez, vous d!s-Je! 

— Pourquoi sortir? Il faut bien 
que Je reste pour dire que c'est nou» 
qu'avons payé tout ç a - et pour dire 
que c'est du bon. encore! 

— Dieu, que vous êtes sot, mon 
pauvre Pépin!... n faut me laisser 
parler, ne le comprenez-vous paa? 

— Vou» laisser psrler? me taire? 
Mais pourquoi. Je vous le demande? 

— Pour me faire plaisir I... Là ! 
vous rendez-vous compte que J'ai 
horreur des bavards. 

C'était une Idée lumineuse que 
la Jeune fllle venait d'émettre, car 
cet argument décida Pépin k garder 
le silence'. 

— Tout de même. bougonna-t-U 
avant de fermer définitivement la 
bouche, J'ai jamais vu ma mère 
donner quelque c h o u aux pauvres 
•an» leur Indiquer auparavant le 
prix que ça coûtait. 

La Jeune fllle ne savait plu» quelle 
contenance garder, surtout que lo 
pauvre père auivalt d'un a i l attentif 
tou» lea moindres geste» de» visi
teurs e t qu'il devait avo'r entendu 
les réflexions du maladroit jeune 
homme. Il parut même k l'orpheline 
qu'un* lueur douloureuse assombris

sait encore plus les grands yeux 
flétris du malade. 

Toute pitoyable, elle vint vers lui. 
— fie vous tracasses pas, mon

sieur, po'ir vos cher* petits. Ma 
tante m'a dit d* voua aasurer, en 
son nom, que l l e ne voua laissera 
manquer de rien tant qu* vous acres 
malade. 

Et pour effacer complètement la 
mauvais* Impression qu* Pépin 
avait pu cauaer, elle ajouta, bien 
certaine que Mme de Beauval ne 
la blâmerait paa quand elle la met
trait au courant d* l'Incident : 

— La prochaine foie, J» viendrai 
avec la voiture : cela me permettra 
de prendre avec mol un peu plus 
de légume* tout en venant a*ule 
vous voir. 

Le malheureux père eut pour elle 
un sourire de gratitude. Les pauvre* 
grna ont aussi leur orgueil e t leur 
amour-propre ; ce gros garçon bour
donnant qu'était Pépin avait eu po
sitivement, ce Jour-la, la maladresse 
de rendre très pénibles k accepter 
le; provision* «fie la châtelaine 

expédiait. Ma!» grkee au bon «ourir* 
de Sylvane. l'incident était clo* a 
présent et la jeune fille «éloigna, le 
cœur content devant l'air heureux 
de l'ouvrier at da aa petite famille. 

Quand son cousin et ail* ae ra

res*** a., 

trouvèrent dehor», Sylvane 
un soupir de aatlafactlon. 

Enfin, c'était fini 1 Elle n'a» 
plus k craindre le* 
Pépin. 

Justement, celui-ci, qui 
dalt depuis qu'alla l'avait 
aa place, voulut la forcer k 
de» explications de aon attitude. 

— Eh bien ! Sylvane. quest ion—- j 
t-ll d'un ton aigre, vou» ne aa*apf 
toujours pas dit pourquoi 
m'avez pincé ? 

— Oh ! J* pense que vous 
en êtes rendu compte ? 

— Pas du tout ! J'ai bien 
ma leçon et je crois n'avoir rMH 
oublié... J'avais eu du mal a sa* 
mettre toute» cea sommée dans _ ; 

tétc : mal» j'y étals arrivé *t je a i t ' 
pa» pu confondre le* chiffra*. 

— Alor*. c'était un* l a o a a j a H 
vou» répétiez ? flt-elle ménr—»»s%»^^ 

— Pardi ne I Pourquoi qu* ] 1 
retenu tout ça. alors 1... 

La jeune fille l'Interrompit 
Indignation. 

— Mit» voua état odieux. 
On n* vou* s donc Jamais 
que ls façon de donner vaut 
que ce qu'on donne f Qu* 
voua at l'on vous disait la m 
cadeaux qu* l'on voua _ H 
roua content? ^ a T 
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